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Solennité du Christ, Roi de l’univers 
Paroisse Saint-Benoit de Caudebec en Brotonne 
Bénédiction des cloches de l’église de Villequier 

Samedi 23 novembre 2019 

« Léopoldine », parrain : M. Lionel Duramé, maire adjoint 

« Guy », marraine : Nicole le Gaffric, villequieraine 

« Anne-Marie », marraine : Annick Leroux, déléguée pastorale 

 
Lectures : Livre de Samuel (2 S 5, 1-3) – Psaume 121  
Lettre de saint Paul apôtre aux Colossiens (Col 1, 12-20) 
Évangile de Jésus Christ selon saint Luc (Lc 23, 35-43) 

 

Homélie 

Les cloches de Villequier vont bientôt retentir à nouveau. C’est une fierté pour votre village, 
pour votre commune, pour la communauté paroissiale. Que se passera-t-il quand les cloches 
retentiront ? Que se passera-t-il quand votre clocher restauré méritera à nouveau son nom ? 
Que se passe-t-il quand vous entendez des cloches ? 

Les cloches rythment le temps et rassemblent. On peut les écouter d’une oreille distraite, on 
peut y focaliser son attention. Un même son s’en dégage, une note de musique constante mais 
chacun, là où il est, l’entend différemment, mêlée à d’autres bruits, comme un bruit lointain ou 
une sonnerie distincte, surprenante. Au fond, elles rejoignent nos vies, lui font signe. 

Depuis des siècles, la communauté chrétienne ne peut garder pour elle ses sentiments. Elle ne 
peut se refermer sur elle-même pour vivre peine et joie. Un mariage, un baptême, un 
enterrement même ne peut se vivre dans un cercle fermé. Au-delà des présents, il faut que les 
cloches sonnent pour associer les personnes de bonne volonté. 

Jésus, l’envoyé du Père des cieux, est venu partager la vie des hommes, s’associer à leurs joies, 
à leurs peines, à leur chemin, comme les cloches le font. Il est présent aux noces de Cana, il se 
joint à la peine de la veuve à Naïm ou de ses amies en deuil à Béthanie, il rejoint ceux qui se font 
baptiser par Jean au Jourdain, il se rend au désert où il ressent la faim, il va à la synagogue et 
prie Dieu avec le peuple élu. Jésus, l’envoyé du Père des cieux, habite notre humanité. 

Il l’habite jusque dans la mort, et pas n’importe quelle mort : il est crucifié au milieu de 
malfaiteurs (cf. Lc 23, 33). 

Jésus est crucifié sur une colline : « Le peuple de Dieu restait là, à observer », dit l’Evangile (Lc 
23, 35). Et chacun est invité à se positionner face à lui. Il y a ceux qui l’ignorent ou se moquent 
de lui. L’Evangile dit que ce sont les chefs et les soldats, ceux qui ont leur ordre et ne veulent pas 
en sortir. Il y a aussi ce dialogue étonnant entre les deux malfaiteurs. Le premier a le cœur 
endurci et injurie Jésus. Le second reconnaît son injustice : « Nous avons ce que nous 
méritons » (Lc 23, 41) ; surtout, il garde au fond de lui l’appel à une vie plus belle, plus juste : 
« Jésus, souviens-toi de moi quand tu viendras dans ton Royaume » (Lc 23, 42). Il entend alors 
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la réponse que chacun d’entre nous voudrait entendre au soir de sa vie : « Amen, je te le dis : 
aujourd’hui, avec moi, tu seras dans le Paradis » (Lc 23, 43). 

Que se passe-t-il dans nos cœurs quand les cloches sonnent ? Entendons-nous l’appel à une vie 
plus belle, plus juste ? Entendons-nous l’appel à joindre nos vies à celle de Jésus pour que les 
manques soient comblés comme à Cana, pour que les familles en deuil soient consolées comme 
à Naïm, pour que les malfaiteurs que nous sommes se convertissent, pour que Jésus soit le vrai 
Roi de nos vies, pour que nos morts ressuscitent à sa suite ? En somme, entendons-nous l’appel 
à une vie humble et fraternelle, accueillant le salut de l’Envoyé du Père, accueillant son Esprit 
de vie. 

Le projet de restauration de l’église vit une grande étape aujourd’hui. Monsieur le Maire, 
Madame la maire déléguée, je vous en remercie. Je vous en remercie car ce projet est un projet 
de résurrection pour le clocher de Villequier ; je mesure l’importance pour une commune qui a 
fusionné récemment, l’importance d’un tel projet. Je vous en remercie surtout parce qu’il 
rappelle à la communauté des baptisés son projet, sa responsabilité ! 

Il revient à la communauté que les cloches ne sonnent pas comme le souvenir d’un passé mais 
bien comme le projet d’une vie sociale digne de ce nom. Nous partageons d’ailleurs l’usage des 
cloches. Elles peuvent être civiles ou religieuses. C’est un beau témoignage que l’Eglise et la cité 
ne s’opposent pas. De plus les notes choisies pour les trois nouvelles cloches forment un accord 
parfait et s’harmoniseront avec la note plus grave du bourdon et celles plus aigües des deux 
tinterelles. Quel encouragement pour vivre en harmonie ! 

Frères et sœurs baptisés, croyants, disciples de Jésus, manifestez votre foi davantage encore les 
cloches ne le feront afin que celles-ci ne résonnent pas en vain. Témoignez de votre joie d’être 
appelés à passer de la mort à la vie dans l’amour du prochain, dans la prière et la louange de 
Dieu, Père de tous les hommes. 


 DOMINIQUE  LEBRUN 
Archevêque de Rouen. 


